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Compléments à la demande d’examen au cas par cas 
pour projet de 1er boisement de +/-19 ha à Varès (47) : 
 
Vos Références : 2020-9994_HG_incomplet 
 
Selon la trame fournie par vos soins dans la demande de compléments (dont les éléments principaux sont 
repris ci-dessous en gras) :  
 
4 – Caractéristiques générales du projet 
Les massifs boisés peu diversifiés sont vulnérables aux aléas climatiques […] et réduisent la biodiversité, 
veuillez préciser les différentes variétés de peupliers qui seront plantés ainsi que les différentes 
pathologies qui y sont liées. 
 
a) concernant la biodiversité : 

Une réduction de la biodiversité pourrait être supposée par rapport à un milieu de référence 
fortement diversifié : or le boisement succéderait ici à de nombreuses années d’agriculture intensive (maïs, 
etc.). C’est pourquoi il est estimé que le projet serait plutôt favorable à une amélioration de la biodiversité, 
par rapport à l’usage précédent de ces terres (forte réduction voire arrêt total des intrants, réduction des 
interventions, etc.). 
 
b) vulnérabilité, diversification : 

Les peupleraies sont soumises aux mêmes risques sanitaires (aléas climatiques, pathogènes, etc.) 
que toute forêt. Les forestiers sont conscients des risques liés à de trop grandes surfaces de monoculture ; 
c’est pourquoi il est depuis longtemps recommandé de diversifier les plantations –entre autres- de 
peupliers. 

Les différentes variétés de peuplier utilisables sur le territoire ont chacune leur sensibilité, 
tolérance ou résistance face aux différents risques sanitaires potentiels, biotiques ou abiotiques 
(climatiques, etc.). Aussi, la surface unitaire préconisée actuellement est de +/- 4 ha par variété dans les 
grandes plantations, et dans certains cas il est obligatoire de planter plusieurs variétés de peuplier pour 
tout boisement de plus de 3 ha. 

Pour le présent projet, il est ainsi recommandé et prévu d’utiliser 3 à 4 variétés sur l’îlot 1 (+/- 12.3 
ha), et 2 à 3 variétés sur l’îlot 2 (+/- 6.7 ha). En outre, ce morcellement en 2 ensembles séparés est déjà un 
facteur de répartition des risques sanitaires. 
 
c) choix des variétés : 

Le choix des variétés répondra d’abord à la nécessité d’une bonne adéquation variété/terrain 
(plusieurs types de sols sont présents sur l’ensemble à boiser), ainsi qu’à l’objectif de diversification 
indiqué plus haut, mais sera aussi fonction des disponibilités en pépinières et du prestataire retenu. 

Ainsi, les variétés nécessaires (au total de 3 à 7 pour les 2 îlots) pourront être choisies parmi les 
suivantes (liste non exhaustive, exemples de variétés adaptées dans le cadre de ce projet, à répartir sur le 
terrain selon le sol) : 
Raspalje, Koster, I-45/51, Moncalvo, Aleramo, Diva, AF2, AF8, Albelo, Rona… 
 
d) pathologies (/risques sanitaires au sens large) : 
  La plupart des risques (vent, sécheresse, dégâts d’animaux etc.) ne sont pas spécifiques d’une 
variété de peuplier, ni même de cette essence ; ils sont équivalents pour de nombreux autres types de 
forêt. 

Les principaux risques sanitaires liés au Peuplier sont des maladies foliaires (rouilles) et des insectes 
(pucerons lanigères). 
 Mais pour être commercialisée, chaque variété de Peuplier doit faire l’objet d’une homologation, 
basée notamment sur des tests (tests précoces + suivi de plantations comparatives) de comportement vis-
à-vis des principaux ennemis connus (rouilles, pucerons en particulier). 



 S’y ajoute, dans toutes les régions, un protocole d’observations sanitaires régulières des peupliers 
en plantation (Mission Santé des Forêts, DRAAF), visant à évaluer, sur le long terme, le comportement 
sanitaire des variétés homologuées puis commercialisées. 
 La prise en compte de ces informations, et la diversification des plantations, sont les moyens de 
réduire au mieux les risques d’attaques de pathogènes, et en cas de survenue (ou de développement de 
nouveau pathogène), d’en réduire les conséquences. 

Le choix des variétés préconisées pour chaque projet découle de cette démarche. 
Pour le présent projet, les variétés listées sont à ce jour équivalentes vis-à-vis des risques connus, 

génériques ou spécifiques du Peuplier : comportement évalué, et jusqu’ici tolérant aux principales 
adversités ; pas de sensibilité connue susceptible de présenter un risque (risque de perte pour la plantation 
elle-même, ou risque sanitaire pour d’autres peuplements alentours). 
 
5 – Sensibilité environnementale de la zone d’implantation 
Veuillez préciser si votre projet est situé à proximité de sites Natura 2000, sites inscrits, ZNIEFF, cours 
d’eau, ripisylve… et définir les mesures prises pour limiter les impacts de votre projet sur ces derniers. 
 Le projet est éloigné de tout site Natura 2000, site inscrit, ou ZNIEFF (Cf. dossier). 

Les 2 ensembles de parcelles sont bordées sur un côté (îlot 1, en limite Nord-Ouest et îlot 2, en 
limite Nord) par un ruisseau et sa ripisylve, mais celle-ci n’est pas dans l’emprise de la plantation et sera 
donc conservée. 

La plantation se ferait à plusieurs mètres de la berge du ruisseau (5 à 8m) et donc à distance 
également de la ripisylve. 
 Le projet n’impliquant ni perturbation ni rejet à l’extérieur de la zone à planter, le respect des 
distances recommandées (y compris en-dehors de toute obligation règlementaire) est la seule mesure à 
prendre pour éviter ou limiter un éventuel impact négatif sur le ruisseau, ses berges et la ripisylve. 

 
 
Bordeaux, 1/09/2020 


